
4 COMITÉ PERMANENT

Pourquoi a-t-on fait cela? Parce que le monde a reconnu que le Juif était 
toujours bienvenu chez les Musulmans. Aussi l’entente a-t-elle duré 1,400 ans. 
Mordecai Noah, envoyé du président Madison, a écrit un livre sur la situation 
des Juifs et raconté comment Hamouda, à Tunis, convoqua le ministre américain, 
lui fit embrasser le Juif qu’il avait giflé au bureau de la douane et les réconcilia.

Puis vint la conquête de l’Algérie par la France. Elle commença en 1830, 
lorsque le pacha frappa le représentant de la France avec un éventail parce 
que son pays avait refusé de payer deux Juifs qui y avaient expédié des cargaisons 
de grain.

L’entente était bien connue. Tous les pays arabes musulmans ont accueilli 
des Juifs. En Egypte, on vocifère aujourd’hui contre le sionisme. Il en est ainsi 
en Irak, en Syrie "et au Liban.

Les marchands juifs de Stamboul se rendirent en Tartarie, dans la région 
de la mer Caspienne, et judaïsèrent les Khazars. Il en résulte que l’on voit des 
milliers et des milliers de Juifs polonais, russes et roumains qui n’ont ni la 
sagesse ni le sang de la famille sémitique. Ce sont des Tartar es, et à l’heure 
actuelle, les Arabes sont constamment menacés par cette invasion, la seconde 
invasion des Tartares.

. Messieurs, voilà la situation en ce qui concerne les Arabes. Nous avons été 
stupéfiés au début et il nous a été impossible de nous rendre compte de cet 
état de choses. Atterrés, nous nous sommes irrités et nous en avons gardé 
rancune. Les gens que nous avions secourus pendant 1,400 ans ne se sont pas 
adressés à nous avec la même bienveillance que par le passé; ils sont venus nous 
dire: “Cette terre nous appartient.” Ce sont des habitants de la Tartarie qui 
entrent dans une pays sémitique parce qu’ils pratiquent une religion sémitique, et 
cela déplaît aux Arabes.

On a mené en Amérique une campagne de dénigrement. On disait: Qu’est-ce 
que les Arabes ont fait? Ils n’ont jamais rien fait! En franchissant le vestibule 
de cet édifice, ce matin, j’ai vu les arcs gothiques en cristal qui proviennent de 
l’arc en fer à cheval, de l’arc à lobes et des arcs intersectés-, fruits de l’architecture 
arabe. Je ne vais pas traiter de cet aspect de la question; je ne veux pas montrer 
ce que les Arabes ont fait et peuvent faire encore. Outre l’alphabet, l’Arabe a créé 
une civilisation distincte, un type de vie caractéristique.

Messieurs, les Arabes sont opposés à l’accaparement de leur littoral. Ce 
n’est pas une intention honorable. Des gens se sont emparés de la question des 
réfugiés et s’en sont servis pour dissimuler des fins politiques.

Or, avant de céder la parole à mes confrères, permettez-moi de vous dire un 
mot au sujet du Canada. Votre pays est le plus glorieux du monde. Je ne dis 
pas cela parce que je suis ici, car je l’ai répété souvent en publie. Votre pays 
est le plus riche de l’univers en ressources matérielles; il aura un jour une popu­
lation de 200,000,000 d’habitants et pourra les faire vivre. Mais vous possédez 
quelque chose de mieux: vous avez l’esprit libéral des pionniers français; vous 
avez la résolution écossaise, la prudence et le discernement de l’Ecossais. Si vous 
n’appuyez le mouvement sioniste que pour nous imposer quelque 100,000 de ces 
gens, ce qui est une ruse pour augmenter la population déjà trop nombreuse du 
pays, qu’y gagneriez-vous? Vous vous exposerez à vous faire ridiculiser par vos 
propres historiens. Votre pays peut contenir 200,000,000 habitants, et vous voulez 
nous en imposer 100,000 de plus que nous ne désirons pas recevoir. Cela ne ferait 
pas honneur à votre bon sens écossais ni à votre sentiment français de la 
justice.

Je ne veux pas dire que vous devriez les faire venir ici; je n’ai pas la moindre 
idée de faire de votre pays un lit de roses pour tout le monde.

Le président : Vous auriez peut-être pu parler des Irlandais et des Anglais.
Dr Kheirallah: Avant de présenter mes excuses aux Irlandais et aux An­

glais, permettez-moi de dire que j’ai eu la très bonne fortune d’avoir une épouse 
irlandaise.


